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Mes venx font exaucez, rien w'éyale ma

e,
Pou‘z {'1 NFANT glrienx que le Ciel
nous envoye. (los;
L Aigle qui prétendoit me [odmettre 4 f(a
L Asgle déja contraint de ceder 11 vi&oi-
re , *
Aprés cent vains efforts, ne put m'iter la
glosre
Dewme donner mos-méme un Roi.
Wolex., Nimphe a cent voix, jufqn'an ri-
vage More,
Es jufques anx climats de la naiffante An-
rore
Portey, cette nonvelle ames Peuples [véimis;
Le brait &'ane vifloire apour enx wioins de
 charmes,
Et cet Enfant naiflant calme mienx lenrs
allarmes
Que la mort de leurs ennemis.
Le moment eft venn qu'il faut enfin vous
rendre.
Cedex, , vasns ennemis; que peut on entre
prendre , _ .
Contre un Trine affermi d'un fi folide ap-
pry?
Oferiez-vons encore @ mes Etats pretendred
Lawoix de lanature envain s'efi fait enten-
dre s
Mais le Ciel vous parle anionsd’bus.
Etvous, t 4 vitre Roi, Peuple todijours
rebelle
rop indignes enfans &'une mere fidelle,
Portez, wos coups aillenrs , tonrnez vers
moi VS VEHX.
Es

* 4 la Butaille &’ Almanza.
t Les Catalans,



